Homélie de l’Ascension Lc 24-36 à 53 (2018)
La fête de l’Ascension prend place entre deux grandes fêtes. La fête de Pâques, qui célèbre la résurrection du Christ, et qu’on appelle la fête des fêtes tant elle est centrale dans notre vie de Chrétien. Et bientôt la Pentecôte, la fête de la venue du Saint Esprit parmi nous. L’Ascension peut être vue comme une fête charnière, qui d’un côté clos la présence visible du Christ sur la terre et de l’autre ouvre l’humanité à la présence plus subtile du Saint Esprit. Nous pourrions dire que l’Ascension nous fait entrer dans la période de maturité spirituelle. Le Christ par amour s’est incarné pour que l’humanité puisse le rencontrer, le voir, l’entendre sous des traits humains. Vivre l’amour du Christ dans Sa présence physique a quelque chose de sécurisant mais ne nous aide pas à grandir. Il arrive un moment où l’amour doit sortir de la dépendance, où Le Christ doit se retirer pour nous permettre d’expérimenter le manque et de devenir des adultes désirants et consentants. Tout nous a été donné pour vivre notre vie en plénitude mais c’est librement, par adhésion et non par devoir que nous sommes appelés à vivre avec le Christ. Si le Christ était resté sur terre, la tendance aurait été forte de l’idolâtrer, de l’enfermer dans un statut de star et de nous enfermer dans un statut de dépendance.  Symboliquement, nous venons d’accomplir un geste adulte avec l’extinction du cierge Pascal. Ce cierge c’est la lumière, la présence visible du Christ parmi nous. Cette lumière, cette flamme s’éteint extérieurement, visiblement, mais c’est pour s’allumer en nous invisiblement à nos yeux, et nous avons à garder cette flamme et à l’entretenir à l’intérieur de nous. C’est même plus que nous c’est à l’intérieur de toutes choses. Le Christ reste présent mais sous une autre forme. Sans la présence divine, il n’y aurait plus de vie. La flamme de son amour ne s’éteint pas, elle s’allume dans nos cœurs par la descente du Saint-Esprit. L’Esprit Saint est là pour permettre de discerner, de voir dans l’invisible la présence du Christ manifestée en tous et en tout.
Le Christ est remonté au ciel. Mais qu’est-ce que le ciel dont il nous a parlé si souvent?  Le ciel de Dieu n’est pas un ciel physique, un ciel astrologique de même nature que notre terre. Et pourtant ce ciel physique nous permet de penser, d’imaginer le ciel de Dieu.

Le ciel est l’image d’un lieu solide, ordonné, qui est visible partout sur la terre et en permanence, harmonieux, inexpliqué, impénétrable et inaccessible. Nous ne connaissons qu’une infime partie de la réalité du ciel. Il évoque une transcendance et en même temps une omniprésence autour de l’homme. L’homme appartient à la terre et le ciel lui échappe. Symboliquement, le ciel apparait comme la demeure de Dieu, du Tout-Autre. Et toutes les civilisations ont établi la demeure des Dieux dans le ciel. Le ciel de Dieu c’est une présence, maternelle et paternelle, invisible et attentive qui enveloppe le monde, la création, de son inépuisable amour. Mais nous sommes aveugles de cette présence amoureuse, et il a fallu en faire une réalité vivante, visible pour nos yeux et nos sens. Le Christ parle du ciel comme du monde qui est le sien. « Personne n’est monté au ciel, sinon celui qui est descend u du ciel, le Fils de l’homme.(Jn 3,13). » Son origine est céleste. Le ciel c’est aussi la demeure de Son Père. Le Christ est le pain venu du ciel qui nous donne la vie éternelle. L’œuvre du Christ va être de réunir la terre et le ciel. Et pour cela Il procède en deux étapes. Une première étape qui était de venir prendre la condition humaine, de quitter le ciel, la demeure de son père et de venir vivre en tant que Dieu la condition humaine, d’apporter l’éternité à la temporalité. De venir montrer l’amplitude de  l’amour de Dieu pour l’homme, jusqu’où  Il peut se donner, et nous savons que c’est jusqu’à Sa crucifixion. Et une deuxième étape qui est de nous amener avec Lui de la terre au ciel.  Cette étape commence par sa Résurrection et s’achève 40 jours plus tard par son Ascension. Il y a une analogie entre la période de 40 semaines que Jésus à passer dans le ventre de Marie, période de gestation pour préparer Sa descende du ciel vers l’humanité, et cette période de 40 jours après Sa Résurrection où Jésus va préparer Son Eglise avant de retourner vers Son Père. Lorsque le Christ dit à ses disciples : «qu’en son nom serait proclamée dans toutes les nations la conversion pour la rémission des péchés, à commencer par Jérusalem.», Il leur parle de la Jérusalem géographique. «Pour vous, demeurez dans la ville jusqu’à ce que vous soyez revêtus de la force d’en haut». Mais ce langage est intemporel et s’adresse aussi à nous aujourd’hui. Notre Jérusalem n’est plus un lieu géographique mais il est en nous. C’est ce lieu du cœur où commence notre conversion, notre divinisation. C’est ce lieu du cœur où va venir l’Esprit-Saint, cette force qui, comme le Christ, vient d’en haut, de la demeure du Père. 
Comme Le Christ l’avait dit à la samaritaine, ce n’est plus dans des lieux extérieurs que la rencontre avec Dieu doit se faire, mais c’est en nous, en esprit et en vérité, dans le souffle et la vigilance. 
Découvrir le ciel, cette présence amoureuse qui est en nous, c’est notre tâche sur terre. L’Ascension est l’évènement charnière qui nous permet de passer de notre monde humain vers ce monde que le Christ appelle le ciel, le Royaume des cieux ou le royaume de Dieu. C’est là que le Père veut  nous  rassembler. Dans ce royaume des cieux ce ne sont pas les compétences intellectuelles, les biens matériels qui ont de l’importance, mais notre degré d’ouverture à l’Amour. Ce n’est pas notre puissance militaire ou financière qui importe mais la petitesse de notre Moi. Plus nous nous serons vidés de notre orgueil et de notre vanité, et remplis d’humilité et d’amour, plus nous accèderons au ciel et serons les témoins de la présence de l’Esprit de Dieu en nous. « Dieu s’est fait homme pour que l’homme devienne Dieu », disent les Pères. Avec l’Ascension, cela devient possible. A nous de choisir, à nous de décider du but de notre vie. Plus rien, plus personne sauf nous-mêmes, ne peut nous empêcher de faire le bon choix. 

A Lui soient honneur, gloire et louanges pour l’éternité. Amen







Père Bernard 07/05/2018   

Ap 7, 9 à 12
9 Après cela, j’ai vu : et voici une foule nombreuse, que personne ne pouvait dénombrer, de toutes nations, de toutes tribus, de tous peuples et de toutes langues, debout devant le trône et devant l’Agneau, vêtus de robes blanches et des palmes dans les mains, 

10 et ils criaient d’une voix forte en disant : « Le salut est à notre Dieu, Lui qui siège sur le trône, et à l’Agneau ».

11 Et tous les anges se tenaient debout autour du trône, des vieillards et des quatre vivants, et ils tombèrent sur leur face devant le trône et adorèrent Dieu en disant : 

12 « Amen, bénédiction, gloire, sagesse, action de grâce, honneur, puissance et force à notre Dieu, aux siècles des siècles. Amen ! »

Ac 1,1 à 11      

1 Dans mon premier livre, ô Théophile, j’ai rapporté tout ce que Jésus avait fait et enseigné

2 depuis le commencement jusqu’au jour où, après avoir donné par l’Esprit-Sainta ses instructions aux apôtres qu’Il avait choisis, Il fut enlevé dans les hauteurs. 

3 C’est à eux aussi qu’Il S’était présenté vivant après sa passion, et avec de nombreuses preuves, apparaissant à leurs yeux pendant quarante jours, et les entretenant du Règne de

Dieu.

4 Au cours d’un repas qu’Il prenait avec eux, Il leur ordonna de ne pas quitter Jérusalem, mais d’y attendre l’accomplissement de la promesse du Père, 

5 « celle, dit-Il, que vous avez entendue de ma bouche, car Jean a baptisé dans l’eau, mais vous c’est dans l’Esprit Saint que vous serez baptisés d’ici quelques jours ». 

6 Etant donc réunis, ils Lui posèrent cette question : « Seigneur, le temps est-il venu où Tu vas rétablir la royauté pour Israël ? » 

7 Il leur répondit : « Ce n’est pas à vous de connaître les temps ni les moments que le Père a fixés de sa propre autorité, 

8 mais vous allez recevoir la force du Saint Esprit qui descendra sur vous, et vous serez mes témoins à Jérusalem, dans toute la Judée et la Samarie, et jusqu’aux extrémités de la terre ». 

9 Ayant ainsi parlé, Il fut élevé en leur présence et une nuée Le déroba à leurs yeux.

10 Comme ils tenaient leurs regards fixés au ciel pendant qu’Il S’éloignait, voici que deux hommes vêtus de blanc se tinrent auprès d’eux 

11 et dirent : « Hommes de Galilée, pourquoi rester ainsi à regarder le ciel ? Jésus, qui vient d’être enlevé au ciel du milieu de vous, reviendra de la même manière que vous L’avez vu monter vers le ciel ».   
Lc 24,36 à 53  
36 Comme ils disaient cela, Jésus se tint au milieu d’eux et leur dit : “Paix à vous !” 

37 Stupéfaits et saisis de crainte, ils croyaient voir un esprit. 

38  Et Il leur dit : “Pourquoi êtes-vous troublés ? Pourquoi des doutes montent-ils dans vos cœurs ? 

39 Voyez mes mains et mes pieds : c’est bien moi ! Touchez-moi et voyez : un esprit n’a ni chair, ni os, comme vous voyez que j’en ai”. 

40 Et à ces mots, Il leur montre ses mains et ses pieds ; 

41 leur joie et leur étonnement étaient si grands qu’ils hésitaient encore à Le croire ; alors Il leur dit: “Avez-vous quelque chose à manger ?” 

42 Et ils Lui donnèrent un morceau de poisson grillé ; 

43 l’ayant pris, Il le mangea devant eux.
44 Puis Il leur dit : “Telles sont les paroles que je vous ai dites, étant encore avec vous : il faut que j’accomplisse tout ce qui est écrit de moi dans la Loi de Moïse, les prophètes et les psaumes”. 

45 Alors Il leur ouvrit l’esprit à l’intelligence des Ecritures. 

46 Et Il leur dit: “Ainsi il était écrit que le Christ souffrirait et ressusciterait des morts le troisième jour,  

47 et qu’en son nom serait proclamée dans toutes les nations la conversion pour la rémission des péchés, à commencer par Jérusalem. 

48 Vous en êtes témoins.

49 Et voici que j’envoie sur vous ce que mon Père a promis. Pour vous, demeurez dans la ville jusqu’à ce que vous soyez revêtus de la force d’en haut”.

50 Et Il les emmena jusque vers Béthanie et, ayant levé les mains, Il les bénit. 

51 Et tandis qu’Il les bénissait, Il fut séparé d’eux et enlevé dans le ciel. 

52 Et eux, s’étant prosternés devant Lui, s’en retournèrent à Jérusalem avec une grande joie ; 
53 et ils étaient continuellement dans le Temple, bénissant Dieu.         

